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R É S U M É 

La macrofaune benth ique de la rivière Mosel le a été échant i l lonnée par dragage sur 

plusieurs stat ions de son profi l longi tudinal , de juil let 1994 à septembre 1995. Ces dragages ont 

été réalisés suivant plusieurs t ransects, à des profondeurs de 1 à 4 mètres, sur chaque station. 

Ceux-c i ont permis de découvr i r la présence de l 'amphipode Corophium curvispinum et de 

deux fo rmes (ou espèces ?) di f férentes de bivalve du genre Corbicula. Ces recherches ont 

mont ré l 'extension de l'aire de répart i t ion de C. curvispinum à la Mosel le f rançaise, jusqu'à 

Gondrevi l le au moins (soit 137,5 km de cours nouvel lement colonisé), et l 'extension de l'aire de 

répart i t ion du genre Corbicula j usqu 'à Dieulouard (soit 337 km de cours depu is l 'embouchure 

sur le Rhin). La distr ibut ion de ces espèces, réputées c o m m e invasives et responsables de 

sérieux prob lèmes de "sal issures" pour les uti l isateurs d 'eau brute des cours d 'eau d e plaine, 

semble être en relation avec la nature du substrat . Des phénomènes de compét i t i on spatiale et 

t roph ique entre ces nouveaux arr ivants et les popula t ions macrobenth iques au toch tones sont 

envisageables. Un suivi attenti f de ces popu la t ions est nécessaire afin de prévenir d 'éventuels 

prob lèmes économiques, voire écosys témiques . 

P R E L I M I N A R Y O B S E R V A T I O N S A B O U T T H E C O E X I S T E N C E O F 
DREISSENA POLYMORPHA, COROPHIUM CURVISPINUM A N D 

CORBICULA SPP. IN T H E R IVER M O S E L L E . 

A B S T R A C T 

Benthic macroinvertebrates were samp led at a water dep th of 1 -4 metres by means of 

benth ic dredges along several t ransects of t he River Mosel le f rom July 1994 to September 

1995. These samples revealed the recent es tab l ishment of the a m p h i p o d Corophium 

curvispinum and of two fo rms (or spec ies ?) of the genus Corbicula (Bivalvia). Our sampl ing 

p rog ramme showed that the b iogeographica l d is t r ibut ion of C. curvispinum inc luded the French 

part of the River Mosel le at least up to Gondrevi l le (i.e. 137.5 km newly colonized), and that 

Corbicula spp. co lonized the River Mosel le up to Dieulouard (i.e. 337 km f rom the conf luence of 

the river wi th the Rhine). The dist r ibut ion of these species, cons idered as mass invaders that 

may cause ser ious foul ing p rob lems for river water users, seems to be corre la ted with 
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character is t ics of the subs t ra tum. Spatial and trophic compet i t ion between these new 

immigran ts and previously establ ished macrobenthic populat ions are possible. The structure 

and the dynam ics of these populat ions must now be carefully observed, in order to prevent 

poss ib le e c o n o m i c and ecosystemic damages. 

I N T R O D U C T I O N 

Dreissena polymorpha, c o m m u n é m e n t appelée Moule d 'eau douce ou Moule zébrée, est 

un b ivalve lamel l ibranche, f ixé par un byssus à l'état adul te, originaire de la région Ponto-

Casp ienne . Elle est connue pour l 'extraordinaire extension de son aire de répart i t ion 

géog raph ique depu is 1800. Cet te espèce est, de nos jours, présente dans la majeure part ie des 

lacs et rivières européens et cons idérée comme une constante de la macrofaune benth ique 

(HEBERT ef al., 1989 ; VAN DER VELDE et al., 1994), en particulier dans la rivière Mosel le. Si sa 

p ropagat ion est largement expl iquée par les act ivi tés humaines, et no tamment par la 

cons t ruc t i on d ' impor tan ts réseaux de canaux ainsi que par l ' intensif ication de la navigat ion, on 

notera cependan t les impor tantes capac i tés d 'adaptat ion de cet te espèce, qui contr ibuent sans 

nul dou te à son caractère invasif. Cet te caractér ist ique expl ique que de nombreux biologistes 

de par le m o n d e étudient non seulement ses caractér ist iques biologiques (NALEPA et 

SCHLOESSER, 1993), mais aussi les divers moyens mécaniques, physiques, ch imiques ou 

b io log iques suscept ib les de freiner ou d 'endiguer son déve loppement de masse. Il est à noter 

que si ce t te espèce a fait l 'objet d 'une telle at tent ion, c'est bien év idemment suite aux 

n o m b r e u x p rob lèmes qu 'e l le a occas ionnés et occas ionne encore aux industr ie ls et 

d is t r ibuteurs d 'eau, en part icul ier au niveau de leurs instal lat ions (pertes de charge, co lmatages 

des pr ises d 'eau et condu i tes , augmentat ion de la corrosion. . . ) (GREENSHIELDS et RIDLEY, 

1957 ; NALEPA et SCHLOESSER, 1993). 

L 'amph ipode Corophium curvispinum Sars, 1895 est, c o m m e D. polymorpha, natif du 

bass in de la mer Casp ienne et a é tendu son aire géograph ique de répart i t ion à la major i té des 

cours d ' e a u européens depu is le débu t du 2 0 e m e siècle. Ce petit c rustacé de 2,5 à 7 m m de 

long se reconnaî t fac i lement par sa deux ième paire d 'antennes hyper-développées. Il co lon ise 

le subs t ra t en const ru isant un tube cyl indr ique d a n s lequel il vit et qui est fo rmé de fils de soie 

auxque ls des part icules sableuses et l imoneuses sont accolées. Les fils de soie sont produi ts 

par ses g landes séti fères. Il to lère les condi t ions per turbantes créées par le bati l lage et uti l ise 

les eaux de bal last des bateaux c o m m e moyen de d ispers ion (PYGOTT et DOUGLAS, 1989). 

L 'espèce a été signalée dans la Meuse (WOUTERS, 1985), puis découver te pour la première 

fo is dans le Rhin en 1987 où , deux ans p lus tard, elle const i tue la majeure part ie du 

peup lemen t macroben th ique de la part ie aval de ce f leuve (DEN HARTOG ef al., 1 9 9 2 ; 

PAFFEN et al., 1994). Depuis 1988, une populat ion de plusieurs mill iers d ' ind iv idus par mètre 

carré était s ignalée à l 'embouchure de la Mosel le (SCHÔLL, 1990). Des individus avaient 

co lon isé la part ie germano- luxembourgeo ise de cet te rivière jusqu 'à Remich (pK 229,5 ' ) , 

cons idérée alors c o m m e la l imite amon t de répart i t ion géograph ique de cet te espèce (DHUR 

et M A S S A R D , 1995). 

Les b iva lves lamel l ib ranches du genre Corbicula sont originaires d 'As ie, où ils 

c o m p o s e n t une large part de la faune macrobenth ique ( M c M A H O N , 1982). Corbicula fluminea 

a été in t rodui te aux États-Unis au débu t du s iècle et s'est répandue très rapidement sur le 

cont inent nord-amér ica in , dans des proport ions hors du c o m m u n . C'est en 1987 qu'el le fut 

découver te dans le Rhin, et K INZELBACH (1991) note que probablement deux espèces de 

Corbicula au moins ont émigré en Europe par l ' intermédiaire des eaux de ballast des navires 

provenant d u sud de l 'Amérique du Nord et qu' i l n'y aurait de ce fait aucun lien géograph ique 

direct avec les popula t ions de Corbicula asiat iques. A l 'heure actuelle, il apparaît qu 'une grande 

' Le pK correspond au point kilométrique de navigation. 
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incert i tude subsiste quan t à la taxonomie des Corbicula présentes dans le Rhin et dans la 

Mosel le. Suivant les auteurs, ce serait deux espèces : C. fluminea et C. fluviatilis (KINZELBACH, 

1991 ; DEN HARTOG ef al., 1992), ou deux éco types di f férents : C. fluminea et C. fluminalis si 

on se réfère à la sys témat ique revue par ZADHIN (1965), et MORTON (1979, 1986) (critères de 

dist inct ion repris par B U DE VAATE et GREIJDANUS-KLAAS, 1 9 9 0 ; HAESLOOP, 1992). Le 

genre Corbicula a été recensé par M O U T H O N (1981) dans la rivière Dordogne (France) et dans 

le Tage (Portugal), dans l 'estuaire de la Weser en A l lemagne du Nord par HAESLOOP (1992), 

dans la part ie hol landaise du Rhin par B U DE VAATE et GREIJDANUS-KLAAS (1990) et dans la 

rivière Mirïo en Espagne (ARAUJO et al., 1993). De récentes é tudes mont rent que C. fluminea a 

colonisé de nombreux cours d 'eau du sud-oues t de la France (DUBOIS, 1995a, 1995b). 

M c M A H O N (1983) cons idère C. fluminea aux États-Unis c o m m e « the most important 

mol luscan pest spec ies ever in t roduced in the USA ». sa prol i férat ion ayant entraîné des 

d o m m a g e s cons idérab les aux instal lat ions hydraul iques des cours d 'eau qu'el le colonisait . La 

b io log ie des espèces (ou éco types ) de Corbicula est essen t ie l l ement dédu i te des 

caractér ist iques de popula t ions amér ica ines ou asiat iques. Elle est fort mal connue dans les 

condi t ions éco log iques des rivières européennes. Il apparaît cependan t que C. fluminea et C. 

fluminalis auraient des caractér is t iques b io log iques t rès di f férentes (hermaphrodisme vs 

gonochor isme, longévi té faible vs longévité forte, cro issance rapide vs cro issance lente, 

incubat ion des larves vs phase larvaire p lanctonique. . . ) ( M c M A H O N , 1 9 8 3 ; MORTON, 1983, 

1986, 1987). Ces dif férences n'ont pas été conf i rmées à ce jour dans les écosystèmes 

européens. Seules les caractér is t iques b io logiques de C. fluminea ont été récemment vérifiées 

dans le sud-ouest de la France par DUBOIS (1995b). 

C'est en Juil let 1994 que nous avons recensé pour la première fo is dans le cou rs français 

de la Mosel le Corbicula spp. et C. curvispinum ( B A C H M A N N ef al., 1995). Connaissant les 

for tes densi tés de D. polymorpha dans cet te rivière et les divers prob lèmes qu'el le a 

occas ionnés au niveau des instal lat ions hydraul iques, nous avons essayé d'établ i r (1) les limites 

de répart i t ion géograph ique et (2) une première car tographie des densi tés de populat ions de 

ces nouveaux arr ivants dans la Mosel le. Une éventuel le relat ion entre les effectifs des 

populat ions observées et la nature du substrat co lonisé a éga lement été recherchée. Notre 

étude, qui se poursui t , a no tamment pour object i f de comprendre , d 'expl iquer, voire d e prédire 

leur devenir dans cet écosys tème. 

MATÉRIEL ET M É T H O D E S 

La Mosel le prend sa source au col de Bussang (Massif des Vosges) et se je t te dans le 

Rhin à Cob lence, après 535 k m de cours don t 293 km en France. La conf luence avec la 

Meur the à Pompey (pK 345,08) , de par la modi f i ca t ion des carac tér is t iques phys ico-ch imiques 

de l'eau qu 'e l le entraîne, permet de d is t inguer la Mosel le a m o n t de la Mosel le ava l . Cette 

rivière, pr inc ipa lement dans sa part ie aval, fait part ie des g randes rivières régulées où l 'activité 

f luviale a entraîné un aménagemen t conséquent du cours , et d o n c une arti f icial isation 

impor tante du mil ieu phys ique qui a con t r ibué à une s impl i f icat ion de la mosaïque d 'habi ta ts 

benth iques. Les vo ies de navigat ion emprun ten t tantôt le cours m ê m e de la Mosel le et tantôt 

des dér ivat ions. On a d o n c un t ressage de secteurs « sauvages » (= non canal isés) et de 

secteurs canal isés (= navigables) emprun tan t soit le cours de la Mosel le , soit des canaux de 

dér ivat ion. 

L'acquisit ion des données faunist iques et méso log iques a été réalisée de juillet 1994 à 

septembre 1995, pr inc ipalement en pér iode estivale. 

R é p a r t i t i o n g é o g r a p h i q u e d e s e s p è c e s é t u d i é e s 

La déterminat ion de l'aire de répart i t ion géograph ique des trois espèces invasives a été 

réalisée sur huit s tat ions, de Grevenmacher (Luxembourg - pK 211,0) à Gondrevi l le (France - pK 

367,0) (Figure 1). 
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KOBLENZ • 

1 IMMIJOl KG 

Frontière 

CD Zone de dragage 

A Source 

O Dreissena pofymorpha 
1 Corophium curvispinwn 

A Corbtculo spp 

( < 10 md.m-2) 
( I O i l O O i n d . m - 2 ) 

Peu abondant (100 à 1000 m d m - 2 ) 
Abondant (1000 i 10000 ind.in-2) 
Très abondant ( > 10000 ind.m-2) 

Figure 1 

Carte de la répartition géographique et des densités moyennes au m^ de Dreissena polymorpha, 

Corophium curvispinum et Corbicula spp. dans la rivière Moselle. Les pK utilisés correspondent 

aux points kilométriques de navigation. 

Figure 1 

Map of the biogeographic distribution and of the mean densities per square metre of Dreissena 

polymorpha, Corophium curvispinum and Corbicula spp. in the River Moselle. pK represents 

navigation kilometric points. 

Les composan tes benth iques (minérale et biologique) sont échant i l lonnées par bateau, à 

des pro fondeurs variant de 1 à 4 mètres, au moyen de deux types de dragues, util isés suivant 

la texture du substrat rencontré : une drague tr iangulaire, de 39 c m d'ouverture, et une drague 

cy l indro-con ique de type Rallier d u Baty modif iée, de 30 c m de diamètre d 'ouverture (décrites 

dans BERLY, 1989). Sur chaque stat ion, le chenal et les deux rives sont prospectés. Comp te 

tenu de la profondeur d e travail connue des deux engins et d e leur sect ion, la surface 

échant i l lonnée lors de chaque dragage est est imée en adoptant la procédure préconisée par 

BERLY (1989). Les pré lèvements col lectés sont récupérés dans des bidons de 2 litres et 

conservés dans de l 'alcool à 70° . Le tri et le dénombrement des spéc imens de D. polymorpha, 

Corbicula spp. et C. curvispinum sont réalisés au laboratoire. 

Étude des relations espèces/substrat 

L'étude des affinités de ces trois taxons pour différents types de substrat est réalisée sur 

les seules stat ions de Grevenmacher (pK 211,0 à 212,2) et Sierck- lès-Bains (pK 242,5), 
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respect ivement représentat ives d 'une zone fo r tement et moyennemen t art i f icial isée, et 

Hauconcour t (pK 286,1 à 287,5), représentat ive d 'une zone « sauvage ». 

Acquisition des données faunistiques et granulométriques 

La méthode de prélèvement est ident ique à cel le décr i te p récédemment . Suite à 
l 'évaluation des densi tés spéci f iques, la s t ructure granu lométr ique de chaque prélèvement, 
alors exemp t de la composan te b io logique, est caractér isée par la déterminat ion des po ids secs 
(après passage à l 'étuve à 105 °C pendant 24 heures) de dix f ract ions granulométr iques 
successives ( ]0-0,5 mm] = l imons ; ]0,5-1 mm] = sables f ins ; ]1-2 mm] = sables grossiers ; 
]2-4 mm] = graviers f ins ; ]4-8 mm] = graviers moyens ; ]8 -16 mm] = graviers grossiers ; ]16-32 
mm] = pet i ts cai l loux ; J32-64 mm] = cai l loux ; ]64-128 mm] = pierres ; ]128 m m - o o [ = blocs). Le 
substrat « terre » (essentiel lement const i tué de part icules argi leuses et de mat ières organiques 
f inement divisées) échant i l lonné sur la stat ion de Sierck- lès-Bains est considéré c o m m e un t ype 
de substrat particulier. La structure granulométr ique d 'un relevé est déf inie par l 'abondance 
relative est imée (en terme de masse) de chacune des f rac t ions granulométr iques identif iée au 
sein du substrat . 

Traitement des données 

Les masses relatives des dif férentes c lasses granu lométr iques obtenues pour chaque 
relevé sont expr imées de manière semi-quant i ta t ive suivant un gradient croissant (Tableau I). 

Tableau I 

Variables (11 classes granulométriques) et modalités utilisées dans la description de la structure 
mésologique des relevés. 

Table I 

Variables (eleven granulometric classes) and modalit ies used for the descript ion of the 
mesological structure of samples. 

V a r i a b l e s M o d a l i t é s M a x i m u m 

r e n c o n t r é 

V a r i a b l e s 

0 l 2 3 4 

M a x i m u m 

r e n c o n t r é 

l i m o n s a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ > 1 0 % 2 6 % 

sables fins a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ > 1 0 % 3 5 % 

sables grossiers a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ > 1 0 % 1 8 % 

g r a v i e r s fins a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ > 1 0 % 1 4 % 

g r a v i e r s m o y e n s a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ > 1 0 % 1 3 % 

g r a v i e r s grossiers a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ [ 1 0 % ; 1 6 % [ > 1 6 % 2 3 % 

pe t i ts c a i l l o u x a b s e n c e ] 0 % ; 1 0 % [ [ 1 0 % ; 2 0 % [ > 2 0 % 3 7 % 

c a i l l o u x a b s e n c e ] 0 % ; 1 0 % [ [ 1 0 % ; 2 0 % [ > 2 0 % 8 5 % 

ga le ts a b s e n c e ] 0 % ; 5 % [ [ 5 % ; 1 0 % [ [ 1 0 % ; 2 0 % [ > 2 0 % 7 8 % 

b l o c s a b s e n c e ] 0 % ; 5 0 % [ > 5 0 % 9 8 % 

t e r r e a b s e n c e présence 1 
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Une Analyse des Cor respondances Mult iples est appl iquée au tableau (27 relevés x 44 

m o d a l i t é s de 11 var iab les g ranu lomét r iques) . Elle permet de compare r la s t ruc ture 

g r a n u l o m é t r i q u e des re levés des di f férentes s ta t ions. La pro jec t ion des a b o n d a n c e s 

faun is t iques des trois taxons cons idérés sur les posit ions des relevés dans le plan F-| -F2 de 

l 'A .C.M. i l lustre les aff inités de chaque taxon pour une certaine structure granulométr ique de 

l 'habi tat . La compara ison de ces affinités peut permettre de préciser sur quels types de substrat 

une c o m p é t i t i o n entre cer ta ines de ces espèces est à envisager. Les calculs et les 

représenta t ions graphiques ont été réalisés à l'aide du logiciel A.D.E. 4.0. (CHESSEL et 

DOLEDEC, 1995). 

RÉSULTATS 

D i s t r i b u t i o n l o n g i t u d i n a l e d e s e s p è c e s 

Une première carte de répart i t ion des trois espèces invasives étudiées dans la Mosel le a 

été d ressée en 1995 (Figure 1). Au regard des densités moyennes calculées et f igurées en 

c lasses d ' a b o n d a n c e sur chaque stat ion, il apparaît que si D. polymorpha et C. curvispinum 

sont présentes jusqu 'au niveau du point le plus amont étudié, à savoir Gondrevi l le, Corbicula 

spp. n'a pas été récoltée dans cet te stat ion. A l 'heure actuel le, on peut penser que la limite 

géog raph ique de répart i t ion de ce genre se situerait aux alentours de Dieulouard (pK 337,0). 

D'autre part , l 'abondance de C. curvispinum à Gondrevi l le laisse supposer que cet te espèce est 

cer ta inement présente bien à l 'amont de cette s tat ion. Il ne lui aura donc fallu que deux ans au 

p lus pour é tendre son aire de répart i t ion de Remich (DHUR et MASSARD, 1995) à Gondrevi l le, 

ce qu i co r respond à 137,5 km de cours . 

Si on considère séparément la distr ibut ion de chaque espèce sur l 'ensemble des stat ions 

é tud iées , les densi tés moyennes observées ne montrent aucun gradient longitudinal amont -

aval . Une di f férence de structure de la mosaïque de substrats rencontrée sur les sites d 'é tude 

p rospec tés pourrait éventuel lement expl iquer une absence de gradient. 

L e s r e l a t i o n s e s p è c e s / s u b s t r a t 

L'Analyse des Correspondances Multiples appl iquée au tableau mésologique met en 

év idence les différences de structure granulométr ique des trois stations échanti l lonnées (Figure 2). 

Les deux premiers axes factor ie ls retenus expl iquent 40 % de la variance du tableau 

initial (Figure 2a). L'axe 1 montre pr incipalement l 'opposit ion entre les caractér is t iques 

g ranu lomét r iques des stat ions de Hauconcour t et de Grevenmacher (Figure 2b). L'extrême 

homogéné i t é des posi t ions des 7 relevés de Grevenmacher dans le plan F 1 - F 2 est expl iquée sur 

la Figure 2c par la forte dom inance des blocs (modal i té 3) dans tous les relevés toujours 

assoc iés à une faible propor t ion de l imons. A hauteur de cet te stat ion canal isée, les berges sont 

en effet const i tuées d 'enrochements et le lit d 'un pavage part icul ièrement homogène de gros 

b locs . La p lupar t des c lasses granulométr iques (limons à galets) sont représentées dans les 

relevés de la stat ion de Hauconcour t , illustrant ainsi la plus grande diversité du substrat de ce 

sec teur sauvage et donc une r ichesse potent iel lement plus grande en habi tats benth iques. 

La pos i t ion in te rméd ia i re sur l 'axe 1 de la s ta t ion de S ie rck - lès -Ba ins (entre 

Grevenmacher et Hauconcour t - Figure 2b) se just i f ie par la présence d 'un substrat particulier 

« terre » en rive droi te, alors que les prélèvements réalisés dans le chenal et en rive gauche 

présentent une compos i t ion granulométr ique plus hétérogène, proche de celle des relevés 

d 'Hauconcou r t . L'axe 2 (Figure 2) structure essent iel lement les prélèvements de la stat ion 

d ' H a u c o n c o u r t , en o p p o s a n t les relevés présentant les p lus fo r tes teneurs en f ines 

granu lomét r ies (qui cor respondent aux modal i tés 3, 4 et /ou 5 des classes granulométr iques 

« l imon » à « pet i ts cai l loux », au pôle positif de l 'axe 2) aux relevés de granulométr ie plus 

grossière (associés aux modal i tés 4 ou 5 des c lasses granulométr iques « cai l loux » et « galets », 

au pô le négat i f de l 'axe 2). 
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Figure 2 

Résultats de l'Analyse des Correspondances Mult ip les réalisée sur le tableau des 

caractéristiques granulométriques des 27 relevés. 

a. Histogramme des valeurs propres. 

b. Distribution des stations sur le plan factoriel F 1 -F 2 . Chaque station (cercle) est positionnée 
au centre de gravité de ses échantil lons (petits carrés). Chaque échantil lon est relié à la station 
à laquelle il appartient par une ligne. 

c. Distr ibution des modalités des 11 variables granulométriques dans le plan factoriel 
F 1 -F 2 . Chaque modalité est située au centre de gravité des échantil lons qui l'utilisent. Le 
tableau I fournit la signification des modalités des 11 classes granulométriques. 

Figure 2 

Results of the Multiple Correspondence Analysis performed on the mesological data set . 

a. Histogram of eigenvalues. 

b. Distribution of stations (circles) on the F 1 - F 2 factorial plane. They are located at the weighted 
average of their samples (small squares). Each sample is connected to its station circle by a line. 

c. Distribution of modalities of the eleven granulometric variables on the F 1 -F 2 factor ia l plane. 
Modalities are at the weighted average of the samples that present these modalities. See 
Table I for further details on modalit ies. 
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Les dens i tés de Corbicula spp . , C. curvispinum et D. polymorphs observées dans les 

di f férents relevés sont ensui te projetées sur le plan Fi-F^ des relevés, posi t ionnés d 'après leur 

s t ructure granu lomét r ique (Figure 3). Les 7 relevés de la stat ion Grevenmacher ayant la m ê m e 

posi t ion sur le p lan F^-Fj, les densi tés faunist iques qui leur sont associées sont présentées de 

façon déca lée sur la Figure 3, pour plus de clarté. 

7 relevés 
de 

Grevenmacher 

O Grevenmacher 

0 Sierck-lès-6ain.s 

Hauconcourt 

Figure 3 

Projection des abondances spécifiques (cercles) des trois espèces invasives Corbicula spp., 
Corophium curvispinum et Dreissena polymorpha sur le plan factoriel F^-F2 des échantillons issu 
de l'Analyse des Correspondances Multiples appliquée au tableau mésologique. La taille des 
cercles est proportionnelle à l'abondance des espèces dans les échantillons. Les relevés de 
Grevenmacher ont une position identique (= croix encadrée) sur le plan F^-Fj de l'analyse. 
L'abondance relative de chaque taxon dans ces 7 relevés fait donc l'objet d'une représentation 
particulière. Une croix indique l'absence de l'espèce considérée dans le relevé correspondant. 

Figure 3 

Projection of the species abundances (circles) of the invaders Corbicula spp., Corophium 
curvispinum and Dreissena polymorpha on the F.1-F2 factorial plane of the Multiple 
Correspondence Analysis performed on the mesological data set. The size of the circles is 
proportional to the species abundance in each sample. The samples of Grevenmacher exhibit the 
same location (the framed cross) on the F1-F2 factorial plane. So the relative abundances of each 
taxon in these samples are detailed in a particular figure. A cross indicates the absence of a 
species in a sample. 
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Il apparaît que les Corbiculidae sont quas i -absents des s tat ions de Grevenmacher et de 

Sierck- lès-Bains, dans les pré lèvements de granulométr ie grossière (cail loux, galets, blocs) 

dominante . Leur affinité pour les subst ra ts f ins, en accord avec les observat ions de DEN 

HARTOG et al. (1992), est t rès marquée, no tamment sur la stat ion de Hauconcour t (densité 

maximale d 'environ 9000 indiv idus, m 2 ) . A l ' inverse, les plus for tes densi tés de C. curvispinum 

observées cor respondent aux subst ra ts de granulométr ie grossière, pr inc ipa lement les b locs . 

Ainsi, cet te espèce s ' impose déjà à Grevenmacher c o m m e le taxon dominan t de la macrofaune, 

avec une densi té at te ignant près de 100000 indiv idus, m 2 . D. polymorpha est présente en 

dens i tés impo r tan tes sur les t ro is s ta t ions é tud iées et s e m b l e m o i n s in féodée q u e 

C. curvispinum aux zones caractér isées par une dominance des f ract ions granulométr iques 

grossières, ceci p robab lement du fait d 'une instal lat ion plus anc ienne de ses populat ions e t /ou 

à des facul tés d 'adapta t ion p lus impor tantes. Il est ainsi poss ib le de t rouver des grappes de 

D. polymorpha dans des zones de substrat essent ie l lement de f ine granulométr ie . En effet, la 

s imple présence de que lques pet i ts cai l loux suffit à l 'ancrage initial d ' un pet i t nombre 

d ' indiv idus de D. polymorpha, qui serviront de « subst ra t » à d 'aut res indiv idus, c o m m e l'a déjà 

signalé LEPAGE (1993, in NALEPA et SCHLOESSER, 1993). 

DISCUSSION 

Les eaux de la Mosel le aval présentent une minéral isat ion élevée, par sui te des apports 

salés de deux de ses aff luents : la Meur the et la Seille, respect ivement affectées par la nature 

géolog ique du lit et par les rejets des soudières de Lorraine. Ces caractér is t iques font de la 

Mosel le une zone favorable à l ' installation d 'espèces d 'or ig ine estuar ienne c o m m e Corbicula 

spp. et C. curvispinum. Une extension rapide de leurs aires de répart i t ion est d'ai l leurs observée 

dans ce cours d 'eau . Des dens i tés part icul ièrement impor tantes son t alors rencont rées dans les 

habi tats les plus favorables pour ces espèces . 

La coex is tence récente de D. polymorpha, C. curvispinum et Corbicula spp. n'est pas 

sans poser un certain nombre de quest ions quant au devenir des popu la t ions de ces trois 

taxons, comp te tenu de leurs for tes potent ial i tés colonisatr ices respect ives et de la nature des 

habi tats et des sources nutr i t ives d isponib les. La possibi l i té d 'une compét i t i on spat iale entre 

D. polymorpha et C. curvispinum dans la Mosel le apparaît c la i rement c o m p t e tenu de la 

présence de f ract ions granu lomét r iques grossières, favorables à leur déve loppement sur la 

majeure partie du cours canal isé. L 'hypothèse d 'une compét i t i on tournant à l 'avantage du 

crustacé peut éventuel lement être envisagée si on se réfère aux observat ions faites sur le Rhin 

inférieur par VAN DER VELDE ef al. (1994) i l lustrant l ' important déc l in des populat ions de 

D. polymorpha paral lè lement à l 'appari t ion massive de C. curvispinum sur une période de 

seulement six années. Les auteurs just i f ient cet te évolut ion par le taux de reproduct ion t rès 

élevé de C. curvispinum, qu i déve loppe trois générat ions par an cont re une seulement pour 

D. polymorpha. Les subst rats durs sont donc rap idement co lonisés et recouver ts en abondance 

de tubes sablo- l imoneux édif iés par C. curvispinum. Ils dev iennent alors impropres à la fixation 

des larves de D. polymorpha, qui exigent également un subst ra t dur pour pouvoi r se fixer. 

C. curvispinum a une al imentat ion composée de d ia tomées, de pet i tes chlorophycées 

ainsi que de détr i tus organiques (VAN DEN BRINK et al., 1993). Du fait de ses fortes densités, 

cet te espèce a un certain impact sur le s tock p lancton ique et entre donc logiquement en 

compét i t ion t roph ique avec les f i l treurs vrais que sont D. polymorpha (DEN HARTOG ef al., 

1992) et Corbicula spp., caractér isés par une act ivi té de f i l trat ion impor tante . De p lus, par la 

product ion de pseudo- fèces , D. polymorpha peut enrichir le mi l ieu en débr is organiques, et 

ainsi favoriser l ' installation de C. curvispinum. 

Outre l 'aspect d 'une compét i t i on t roph ique entre ces t ro is espèces , leur présence 

s imu l tanée et mass ive pour ra i t exercer une p ress ion non nég l i geab le sur le s tock 

phytop lancton ique, et donc sur la product ion primaire de la rivière, dé jà t rès perturbée en 

pér iode estivale (GARNIER et BILLEN, 1995). 
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Le Rhin est la voie d ' immigra t ion la plus vraisemblable permettant d 'expl iquer l'arrivée 

d e C. curvispinum et Corbicula spp. dans la Moselle (SCHÔLL, 1990 ; DHUR et MASSARD, 

1995). Ce t te invasion s' inscri t d o n c dans le cadre des int roduct ions accidentel les d 'espèces, 

impu tab les en majeure partie au t ranspor t fluvial qu'el les uti l isent c o m m e moyen de dispersion. 

Ou t re le fait que ces nouvel les espèces peuvent avoir des conséquences sur la structure de la 

c o m m u n a u t é benth ique au toch tone et sur l'équilibre écologique de la rivière, c'est pour les 

ut i l isateurs d 'eau brute que ces nouvel les espèces représentent un danger du m ê m e type que 

celu i dé jà occas ionné par D. polymorpha (NALEPA et SCHLOESSER, 1993). Les jeunes 

ind iv idus de Corbicula, de faible tail le, peuvent par exemple pénétrer dans les circuits de prise 

d ' e a u b ru te dans lesquels ils vont croître et se développer, jusqu 'à éventuel lement bloquer les 

s y s t è m e s de circulat ion d 'eau de par leur masse propre ou de part la masse des matériaux 

e t / ou déche ts b io log iques issus de leur développement massif. Par conséquent , face aux 

r i sques d e d o m m a g e s et p rob lèmes sérieux que pourraient entraîner ces organismes invasifs, 

au n iveau des instal lat ions de prise d 'eau notamment, on ne peut que recommander aux 

ut i l isateurs d 'eau brute une survei l lance accrue d e leurs populat ions au niveau de leurs sites. 

La mise en p lace de fi l tres adaptés à la col lecte des larves (et/ou adultes) d 'organismes invasifs, 

au n iveau des prises d 'eau , pourrai t const i tuer un moyen prat ique et eff icace, mais sans doute 

d e ma in tenance coûteuse, pour empêcher ou freiner la pénétrat ion de ces espèces dans les 

c i rcu i ts . 

C O N C L U S I O N S 

L' immigrat ion de C. curvispinum et Corbicula spp. dans la Mosel le est récente et la 

répar t i t ion b iogéograph ique de ces nouvel les espèces invasives n'est probablement pas encore 

s tab i l isée dans le Nord-Est de la France. Il apparaît que D. polymorpha et C. curvispinum 

présenten t une affinité c o m m u n e pour un même type de substrat et un phénomène de 

compé t i t i on spat iale est envisageable. Cet te compét i t ion n'est pas encore démont rée dans la 

Mose l le et seul un suivi à plus ou moins long terme des popula t ions naturelles en relation avec 

les caractér is t iques méso log iques de l'habitat et une étude expér imentale en condi t ions 

con t rô lées permet t ront de la démontrer. 

C o m p t e tenu de l ' in tense t ra f ic sur le dense réseau européen de vo ies de 

c o m m u n i c a t i o n s fluviales, il paraît impossible d 'empêcher l ' introduct ion accidentel le de 

nouve l les espèces à caractère potent ie l lement invasif si l 'environnement s'avère favorable à leur 

déve loppemen t . Pour le moins , peu t -on souhaiter e t /ou conseil ler une plus grande attent ion 

quan t au devenir des popula t ions introdui tes. 
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